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Le Centre de recherche sociale (CERES) de la Hets 
 

a le plaisir de vous inviter à une conférence de 

Nicolas Duvoux 

« Le nouvel âge de la solidarité. Pauvreté, précarité et 
politiques publiques» 

Maitre de conférence à l’Université Paris-Descartes, Nicolas Duvoux s’intéresse à la question de 
la pauvreté et aux transformations de la protection sociale. Ses travaux se sont tant attachés à 
comprendre les formes d’autonomie que développent les bénéficiaires de l’assistance que les 
nouvelles formes de solidarité qui y sont liées. Il s’est plus récemment intéressé à la pauvreté 
urbaine aux Etats-Unis en montrant que c’est moins le manque de ressources des pauvres que le 
contrôle social et l’exploitation dont ils sont l’objet qui explique leur situation. Il a notamment 
publié Le Nouvel Age de la solidarité. Pauvreté, précarité et politiques publiques (La République 
des idées, 2012) ; L’autonomie des assistés. Sociologie des politiques d’insertion (PUF, 2009). Il a 
co-écrit La régulation des pauvres avec Serge Paugam (PUF, 2008) et codirigé avec Isabelle Astier 
La société biographique : une injonction à vivre dignement (L’harmattan, 2006). Nicolas Duvoux 
est également rédacteur en chef du site « La vie des idées ». 

Les dispositifs de lutte contre la pauvreté sont souvent accusés d'entretenir l'oisiveté des 
"privilégiés" qui en bénéficient. Non seulement il est scandaleux de présenter les plus 
vulnérables comme des paresseux, mais l'assistance ne saurait être confondue avec l'Etat social. 
Au contraire, elle résulte de la décomposition de ses protections collectives. Son extension 
continue marque le passage du système de protections universalistes érigé après-guerre à des 
politiques ciblées, centrées sur la pauvreté et l'exclusion. Le développement de l'assistance, que 
la crise amplifie encore, est un choix de société non explicité et non assumé. Il conduit à un 
délitement progressif de la solidarité, à l'indifférence envers la pauvreté, mais aussi à un double 
mouvement de responsabilisation de l'individu, d'un côté, et de justification des inégalités, de 
l'autre.  Cette conférence vise à conjurer l'engrenage de la stigmatisation des assistés et du 
recours croissant à l'assistance. Pour éviter que ce cercle vicieux n'aboutisse à un 
démantèlement délibéré des droits sociaux, il faut repartir des héritages historiques et sociaux 
de la gauche et chercher les voies d'une articulation nouvelle entre la responsabilité de la 
collectivité et celle de l'individu. 

La conférence se tiendra le  
Mardi 22 janvier 2013 

de 12h15 à 13h30 
à la Haute école de travail social  

Salle A006 
28, rue Prévost-Martin 

1211 Genève 


